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L'Allemagne cherche à prendre le contrôle de la Bulgarie
Adam Jones
11/07/2026

Le candidat apparemment pro-russe Rumen Radev a été élu Premier ministre de la Bulgarie le 19 avril. Il a remporté près de
45 pour cent des voix, ce qui lui a permis d'obtenir la majorité au Parlement et d'apporter de la stabilité à un pays qui a connu
une douzaine de gouvernements au cours des dix dernières années.

Ce membre de l'Union européenne se rapprochera-t-il de la Russie sous son nouveau dirigeant ?

Radev a pris ses fonctions le 8 mai, et l'une de ses premières mesures a été de couper les livraisons de matériel militaire à
l'Ukraine. Son gouvernement a affirmé que cette mesure visait à établir une « paix juste » entre la Russie et l'Ukraine.
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Cela a suscité des craintes dans toute l'Union européenne que la Bulgarie ne devienne une nouvelle version de la Hongrie de
Viktor Orbán, un État membre de l'UE qui fait obstacle aux efforts visant à soutenir l'Ukraine et semble être pro-Poutine.

La Bulgarie n'est pas un exportateur d'armement négligeable vers l'Ukraine. Selon le média allemand Die Welt, la Bulgarie a
fourni environ un tiers des besoins en munitions de l'Ukraine et « a aidé l'Ukraine à survivre à la première phase de la
guerre». De 2022 à 2025, elle a exporté pour plus de 7,4 milliards de dollars d'armes, dont une grande partie était destinée à
l'Ukraine.

Cependant, les craintes que la Bulgarie ne devienne une nouvelle Hongrie sont injustifiées.

Le ministre de la Défense, Dimitar Stoyanov, a fait remarquer que la Bulgarie reste disposée à vendre des armes à l'Ukraine.
La différence est qu'il n'y aura plus de dons de matériel datant de l'époque soviétique. La Bulgarie et l'Ukraine prévoient
toujours de développer des drones et d'exploiter des usines en commun, ce qui démontrera encore davantage que la Bulgarie
n'est pas la nouvelle Hongrie.

La population bulgare est divisée entre pro-Russie et pro-UE, et Radev a probablement pris sa décision pour apaiser ses
électeurs pro-Russie.

Bien qu'il y ait une influence russe en Bulgarie, il semble que l'Allemagne gagne du terrain.
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Collaboration dans le domaine militaire
Rheinmetall, le plus grand conglomérat industriel allemand spécialisé dans l’armement et l’équipement automobile, a annoncé
en décembre son intention de dépenser plus de 1,2 milliard de dollars pour la construction d'une usine de munitions d'artillerie
à Sopot, en Bulgarie, en coopération avec l'entreprise bulgare du secteur de la défense vmz. Ce projet permettra de créer
1 000 emplois et l'usine devrait ouvrir ses portes en 2027. Rheinmetall détient une part de contrôle de 51 pour cent ; vmz
détiendra 49 pour cent.

Le produit intérieur brut nominal total de la Bulgarie pour 2025 s'élevait à 130 milliards de dollars. LL'investissement de
Rheinmetall est loin d'être négligeable.

Une fois opérationnelle, l'usine produira 100 000 obus de 155 millimètres par an, ainsi que jusqu'à 150 000 charges
propulsives pour ces obus. À titre de comparaison, la plus grande usine de munitions d’Europe, en cours de construction à
Unterlüß par Rheinmetall, devrait produire 350 000 obus par an.

Dans un communiqué de presse, Rheinmetall a qualifié l'usine de Sopot d'« un des investissements les plus importants de ces
dernières années dans le domaine de la production de munitions ». L'usine d'Unterlüß ne bénéficie quant à elle que de la
moitié des investissements alloués à celle de Sopot.

« Avec la nouvelle installation de production, nous renforçons encore notre rôle de premier plan en tant que fabricant de
munitions d'artillerie pour continuer à soutenir les capacités de défense de l'Union européenne et de l'OTAN », a déclaré
Armin Papperger, PDG de Rheinmetall, au sujet de l'accord.

Il s'agit de la domination de l'Allemagne et de la militarisation de l'Europe.

Dimitar Bechev, chercheur senior au groupe de réflexion Carnegie Europe, s’attend à ce que « les exportations bulgares vers
l’Allemagne explosent ». La Bulgarie est en train de devenir un véritable fourneau pour la machine de guerre allemande.

Montrant où se situent ses priorités, la première visite à l'étranger de M. Radev en tant que Premier ministre a eu lieu en
Allemagne le 19 mai. Il s'est entretenu avec le chancelier Friedrich Merz au sujet du renforcement du rôle de la Bulgarie dans
la production militaire pour l'Europe.

Percées politiques
L'Allemagne renforce son emprise sur la Bulgarie depuis des décennies par des moyens diplomatiques. La Bulgarie est
membre de l'UE, dominée par l'Allemagne, depuis 2007. Le 1er janvier, elle a officiellement abandonné le lev au profit de
l'euro, une décision qui lie son économie à la politique monétaire de l'UE, sur laquelle l'Allemagne, en tant que première
économie du bloc, exerce une grande influence.

L'Allemagne est déjà le principal partenaire commercial de la Bulgarie, avec 14 milliards de dollars échangés entre les deux
pays l'année dernière.

La Bulgarie compte également sur le programme safe de l'UE pour développer ses capacités militaires. Le programme
fournira à la Bulgarie plus de 3,4 milliards de dollars de prêts pour renforcer ses capacités en matière de drones et de marine.

Le ministre allemand des Affaires étrangères, Johann Wadephul, s'est rendu en Bulgarie en octobre et a qualifié la Roumanie
et la Bulgarie de « partenaires essentiels pour la sécurité et la stabilité de l'Europe ». L'Europe du Sud-Est est un centre
stratégique de notre continent. » Un discours purement diplomatique ? Peut-être, mais compte tenu de l'histoire de
l'Allemagne dans les Balkans, ce commentaire ne doit pas être totalement écarté.

Pourquoi l'Allemagne s'intéresse-t-elle à la Bulgarie ?

La Bulgarie est stratégiquement située, comme l'a souligné le ministre des Affaires étrangères, idéalement placée sur la mer
Noire, une position potentiellement précieuse pour bloquer l'agression russe. En cas de guerre au Moyen-Orient, elle pourrait
servir de rampe de lancement, à l'instar de Chypre.

Cela offre également une nouvelle occasion de renforcer son contrôle sur les Balkans. Stratfor a écrit le 6 mars 2002 :

L'Allemagne cherche à se réaffirmer au centre de l'Europe, et les Balkans jouent un rôle important dans cette
stratégie. Il s'agit d'une zone où l'Allemagne peut étendre sa portée militaire sans effrayer ni elle-même ni ses
voisins. Berlin souhaite également renforcer ses liens avec la Slovénie, la Croatie, l'Albanie, la Bosnie et la
Bulgarie afin d'attirer l'Europe du Sud et de l'Est sous son aile au fur et à mesure que l'UE s'agrandit.

« Les Allemands veulent prendre le contrôle de l’Europe », écrit le rédacteur en chef de la Trompette, Gerald Flurry, dans
Germany’s Conquest of the Balkans, (disponible en anglais seulement). « Pour y parvenir, ils doivent dominer les Balkans, où
leur principal adversaire est la Serbie. Dans l'ensemble, les Serbes ont été réduits au silence. »

La Bulgarie se situe dans l’est des Balkans et est le deuxième plus grand voisin de la Serbie à l’est, ce qui signifie qu’elle
pourrait être utilisée comme un outil pour contenir la Serbie et étendre l’influence allemande sur cette région instable.

On ne sait pas si la Bulgarie restera longtemps dans l'orbite de l'Allemagne ; cependant, ce qui est certain, et illustré par les
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avancées de l'Allemagne, c'est que l'Allemagne a l'intention de dominer et de militariser l'Europe alors qu'elle se prépare à la
guerre.

Pour comprendre pourquoi l'Allemagne souhaite contrôler les Balkans, et plus généralement l'Europe, lisez Germany’s
Conquest of the Balkans.
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